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HOMMAGE AUX HÉROS KABILA ET LUMUMBA

En dehors de quatre dates marquantes que nous 
allons célébrer cette année, nous démarrons 
l’année avec deux dates d’hommages aux héros : 
Patrice Emery Lumumba et Laurent Désiré Kabila.

Nos deux héros décédés le 16 janvier pour Laurent 
Désiré Kabila et le 17 janvier pour Patrice Emery 
Lumumba. Les deux avaient en commun la 
passion du pays.

Ils sont tous deux morts assassinés cruellement. 
Mzee a été abattu dans son bureau de travail au 
Palais de Marbre et Lumumba dans les environs 
de Lubumbashi. Plus de six décennies, la dépouille 
(une dent) de Lumumba a été remise aux autorités 
congolaises et à la famille par les autorités belges.

La Nation reconnaissante organise des hommages 
de deux jours en leurs mémoires car ces deux 
dates de décès ont été proclamées jours fériés.

Toujours dans le cadre de reconnaissance, les 
ordres nationaux portent les prestigieux noms de 
Kabila et Lumumba.

A titre de rappel pour la mémoire collective, votre 
rédaction a rassemblé quelques textes et photos 
de ces deux héros

Juste au sortir de ces deux jours fériés, notre atten-
tion sera focalisée vers l’Algérie  où notre équipe 
nationale du football, les léopards locaux, partici-
pera à la 7eme édition du Chan pour arracher une 
troisième étoile.

Et l’actualité, c’est le chambardement annoncé 
après la démission des ministres pro Katumbi du 
gouvernement.

Dans l’intervalle, les politiciens se font enrôler et 
invitent la population à s’enrôler massivement car 
le vote est un devoir et un droit civiques.

Bonne fête d’hommage à nos héros !

HC EALE IKABE Jean-Pierre

ÉDITO

Ce journal est disponible et à
l’oeil sur notre site 

www.e-journal.info
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HOMMAGE À NOS 
HÉROS NATIONAUX

ACCORD FÉLIX TSHISEKEDI ET PAUL KAGAME
UNE ALLIANCE CONTRE NATURE

« BALLE DE MATCH », L’ALBUM 
LE PLUS ATTENDU DE JB MPIANA 
ENFIN SUR LES PLATEFORMES

LE CHAN 2023 DÉMARRE 
LE CHAMPIONNAT AFRICAIN DE 
FOOTBALL (CHAN) A, CE VENDREDI 
13 JANVIER, DÉMARRÉ EN ALGÉRIE

sur les réseaux sociaux chaque 
Week-end et disponible sur le site 
www.e-journal.info
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Le ministre de la 
communication et 
médias, porte-pa-
role du gouvernement 

RD-congolais, Patrick Muyaya, 
a, lundi 9 janvier, lors d’un 
briefing de la venue du pape, 
donné les grandes lignes cette 
visite du pape François en 
RDC. D’après lui, de la même 
manière que la classe poli-
tique a parlé le même langage 
pour condamner l’agression 
Rwandaise sous couvert du 
M23 ; elle en fera de même 
pour accueillir le Pape.  

Patrick Muyaya estime que 
cette visite va permettre à la 
RDC d’accentuer son plaidoyer 
sur la situation sécuritaire dans 
l’Est. « Je pense qu’il faille rela-
tiviser quand vous dites que 
la classe politique est divisée. 
Nous avons plutôt vu un élan 
national de décider autour de 
cette question d’agression de 
la RDC, c’est un élan de l’unité 
qu’il faut saluer au-delà de nos 
divergences politiques à l’orée 
d’une année électorale mais 
je pense que globalement, en 
ce qui concerne la défense 
de la patrie, on a entendu 
très peu de voix dissonantes. 
C’est quelque chose qu’il faut 
relever et c’est dans le même 
esprit qu’il faut que le pape soit 
accueilli », a-t-il déclaré.

Il est attaché autour de 
la visite du pape François 
plusieurs symboliques. Entre 
autres, le fait qu’il va rencon-
trer les réfugiés ainsi que les 
personnes qui sont touchées 
par les victimes directes de la 
guerre et différents massacres. 
D’après le Porte-parole du 
gouvernement, cette visite va 

passer un message fort. « C’est 
un message fort qui passera 
parce qu’il ne faut pas oublier 
que le pape vient avec 80 
journalistes dans son avion et 
que les yeux du monde seront 
braqués sur la RDC. Il n’y 
aura pas une meilleure occa-
sion pour nous de renforcer le 
travail que nous faisons sous 
la conduite du président de la 
République dans les plaidoyers 
pour mettre fin à la guerre dans 
l’Est », a-t-il renchérit. 

Patrick Muyaya a, lors de ce 
briefing, promis de prendre 
toutes les dispositions pour que 
ce programme soit retransmis 
en direct sans aucun souci 
sur la chaîne nationale, rtnc. 
« C’est une visite exception-
nelle. Nous allons prendre 
des mesures exceptionnelles 
normalement avec la télévision 
nationale pour que nous puis-
sions être en mesure, d’abord 
comme diffuseur hôte, de 
produire un signal de qualité en 
4K qui pourra être repris toutes 
les autres chaînes notamment 
KTO », a-t-il rassuré.

À son arrivée, le Pape François 
rendra d’abord une visite de 

courtoisie au chef de l’État, 
Félix Tshisekedi, avant de 
rencontrer, au palais de la 
nation, les autorités, la société 
civile et le corps diplomatique 
pour un discours. Le 1er février, 
dans la matinée, il célébrera la 
messe à l’aéroport de Ndolo. 
Dans l’après-midi, il rencon-
trera les victimes des violences 
dans l’Est du pays ainsi que 
des représentants de certaines 
œuvres caritatives. 

Le 2 février, une rencontre entre 
le Pape et les jeunes et les 
catéchistes est prévue, dans la 
matinée, au stade des martyrs. 
Il participera, l’après-midi de 
cette même journée, dans la 
cathédrale Notre-Dame du 
Congo, à une rencontre de 
prière avec les diacres, les 
prêtres, les personnes consa-
crées et les séminaristes, avant 
de s’entretenir en privé avec 
les jésuites de la RDC. 

Le 3 février, avant son départ 
de la RD-Congo, le Pape s’en-
tretiendra avec les évêques 
RD-congolais au siège de la 
CENCO, conférence épisco-
pale du pays.

E.K

VISITE DU PAPE FRANÇOIS 
« LES YEUX DU MONDE SERONT BRAQUÉS 

SUR LA RDC », (PATRICK MUYAYA)
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DESTRUCTION DES MARCHÉS 
PIRATES, ÉVACUATION DES ÉPAVES 

DE VÉHICULES MAL GARÉS

Le gouvernement de la ville 
province de Kinshasa, Gentiny 
Ngobila Mbaka, a, lundi 9 janvier, 
lancé l’opération dénommée 

«coup de poing». Cette dernière 
consiste à l’éradication des marchés 
pirates, l’évacuation des épaves de 
véhicules mal garés, la destruction des 
kiosques et bars, garages pirates, l’in-
terpellation des vendeuses et vendeurs 
de l’eau conditionnée dans des sachets 
plastiques «eau pure», la délocalisation 
des parkings de véhicules et arrêts de 
bus et enfin, l’évacuation des points 
noirs ou décharges pirates des déchets 
afin de permettre l’assainissement des 
lieux.

Ce grand lancement a fait suite à un 
communiqué lancé par l’hôtel de Ville, 
4 jours avant, prévenant l’opération 
«Coup de poing». Celle-ci fait suite 
aux préparatifs de l’arrivée du pape 
François, qui effectuera une visite à 
Kinshasa du 31 janvier au 3 février 2023. 

La rigueur se voit dans l’application 
de cette opération. Le premier citoyen 
de la ville qui a, lui-même, assisté 
au lancement de cette opération en 
présence de certains membres du 
gouvernement provincial et de la police 
nationale, montre une volonté ferme 
d’aller jusqu’au bout. « Nous avons 

lancé un communiqué depuis 4 jours et 
aujourd’hui, c’était l’effectivité. Il fallait 
débarrasser toutes les emprises le long 
du boulevard Lumumba, le tronçon 
compris entre l’aéroport de N’djili 
jusqu’à la 1ère rue Limete. C’est ce que 
nous avons fait. Nous avons fait travailler 
1000 policiers et l’unité spéciale de 
protection de l’environnement qui ont 
fait un travail de titan pour en découdre 
avec cette mauvaise pratique d’étaler 
les marchandises sur les emprises 
publiques, caniveaux et trottoirs. Nous 
avons également débarrassé des véhi-
cules qui sont devenus encombrant 
», a déclaré Gentiny Ngobila lors du 
lancement de cette opération. Puis : « 
nous avons commencé depuis quelque 
temps une opération d’embellisse-
ment de cette avenue. Nous avons mis 
des barrières de la ville et nous avons 
planté des pelouses et aussi fleuri 
plusieurs espaces. Nous espérons que 
dans les jours qui viennent cet espace 
sera complètement embelli et assaini ».

Gentiny Ngobila promet cependant 
des sanctions pour tout insoumis qui 
ira à l’encontre de cette mesure. Cette 
opération va s’étendre dans toutes les 
autres communes que compte la ville 
province de Kinshasa.

E.K

L’OPÉRATION «COUP DE POING» SE POURSUIT

N A T I O N
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Le Premier Ministre, 
Jean-Michel Sama 
Lukonde Kyenge, a 
effectué, ce mardi 10 

janvier 2023, une visite de 
terrain sur les différents sites 
retenus pour l’organisation des 
9èmes jeux de la francophonie, 
qui vont avoir lieu à Kinshasa 
à la fin du mois de juillet et au 
début du mois d’août 2023.

Il était question, pour le Chef 
du Gouvernement, de s’assurer 
que les travaux soient exécutés 
en tenant compte des délais. 
Car, a-t-il dit, des équipes 
de la francophonie suivent 
et accompagnent le Comité 
d’organisation national. C’est 
pourquoi, le Premier Ministre 
décide, non seulement d’ac-
croître le suivi technique et 
financier, mais aussi d’intensi-
fier des séances de travail avec 
les différents entrepreneurs et 
tous les ministères sectoriels 
concernés.

Avec à ses côtés quelques 
membres du Gouvernement, 
le Gouverneur de la ville de 
Kinshasa et quelques officiels 
du pays, le Premier Ministre 
a visité notamment le site du 
stade Tata Raphaël, du stade 
des Martyrs ainsi que celui de 
la PNC. Au stade Tata Raphaël 
tout comme au Stade Martyrs, 
les travaux sont en cours. Ils 
seront livrés au Gouvernement 
avant la date fixée, à en croire les 
responsables des entreprises 
d’exécution. De part et d’autre, 
il s’agit de la construction des 

différentes infrastructures qui 
devront abriter plusieurs disci-
plines sportives inscrites dans 
l’agenda des 9èmes jeux de la 
Francophonie notamment des 
stadiums, les Gymnases, etc. 

Sur le Site de la Police nationale 
congolaise, le Premier Ministre 
Sama Lukonde s’est montré 
très satisfait pour la qualité 
du travail réalisé dans le cadre 
de la coopération RDC-Japon. 
C’est un centre sportif de Judo, 
qui pourrait accueillir au moins 
5 disciplines sportives, avec 
une capacité d’accueil de 1000 
places assises et 300 debout, 
un bijou déjà prêt à accueillir les 
jeux. Le Commissaire Général 
de la PNC, Dieudonné Amuri 
qui a accompagné le Chef du 
Gouvernement dans cette 
visite, a salué à sa juste valeur 
la visite du Premier Ministre 
dans ce centre qui sera entiè-
rement mis à contribution pour 
la réussite des 9èmes jeux de 
la Francophonie.

Devant la presse, le Premier 
Ministre a souligné que l’or-
ganisation de ces jeux est 
voulue par le Président de 
la République, Félix-Antoine 
Tshisekedi Tshilombo pour 
faire rayonner la francophonie 

dans le plus grand pays franco-
phone du monde et pour avoir 
une grande fête de la jeunesse 
avec un message d’espoir.

« Ce sont des jeux que nous 
avons voulu accueillir, selon 
la volonté de Son Excellence 
Monsieur le Président de la 
République. Non seulement 
pour le rayonnement de la fran-
cophonie dans ce pays, qui est 
finalement, le plus grand pays 
francophone du monde, mais 
aussi à côté de cela, avoir cette 
grande fête de la jeunesse, 
surtout dans ce message d’es-
poir que nous devons donner 
indépendamment de tous ces 
défis sécuritaires que nous 
avons, particulièrement dans 
l’est de la République démo-
cratique du Congo. Nous 
étions ici, au mois d’octobre de 
l’année passée. Nous avions 
promis de faire un suivi sur les 
travaux qui doivent s’exécuter. 
Nous avons fait, aujourd’hui, 
deux sites principaux : Le site 
Tata Raphaël ainsi que le site 
du Stade des Martyrs, qui vont 
accueillir plusieurs disciplines 
prévues dans le cadre de ces 
jeux. D’autres sites restent, 
bien sûr, à visiter. De ce que 
nous avons vu, nous estimons 
qu’il faut encore accroître, non 

PRIMATURE : CAP VERS L’ORGANISATION DE 9ÈMES JEUX 
DE LA FRANCOPHONIE EN RDC

LE PREMIER MINISTRE JEAN-MICHEL
SAMA LUKONDE SUR LE TERRAIN

POUR ÉVALUER LE NIVEAU D’EXÉCUTION 
DES INFRASTRUCTURES EN CONSTRUCTION 

N A T I O N
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seulement le suivi technique, 
mais surtout financier des 
travaux qui doivent s’exécuter 
de manière à ce qu’on puisse 
être dans les délais. Parce 
que nous avons des équipes 
qui nous suivent et qui nous 
accompagnent dans le cadre 
de la francophonie. Et nous les 
remercions pour cela. Mais, à 
côté de cela, nous voulons que 
les autres préparatifs aussi 
puissent prendre cours. Vous 
savez qu’à côté de cela, nous 
avons des préparations spor-
tives à avoir de notre côté, par 
rapport à nos différents athlètes 
qui vont compétir. Mais nous 
avons aussi des préparatifs en 
termes de déroulés, en termes 
de jour d’ouverture, qui doivent 
aussi commencer à se préparer. 
Et donc, on doit s’assurer que 
tout cela reste en phase», a 
dit le Premier Ministre Sama 

Lukonde.

Le Chef du Gouvernement 
entend aussi visiter dans les 
prochains jours, le site d’hé-
bergement des athlètes à 
l’Université de Kinshasa.

«Nous avons des travaux qui 
s’exécutent aussi au niveau 
de l’Université de Kinshasa, 
que nous allons aller visiter 
aussi prochainement. Parce 
que là, ce sont des sites d’hé-
bergement qui sont prévus. Et 
quelques autres sites d’entraî-
nement. Nous allons, par la 
même occasion aussi, visiter 
une salle omnisports qui a été 
faite dans le cadre de la colla-
boration JICA avec les Japonais. 
Et la Police nationale congo-
laise, qui peut prendre aussi 
5 disciplines. Et nous voulons 
nous assurer que, dans le 

cadre de toute cette organi-
sation, nous puissions aussi 
mettre à profit cette infrastruc-
ture-là «, a-t-il ajouté.

Par ailleurs, le Gouvernement 
entend assurer un suivi perma-
nent des travaux pour que 
les différents délais soient 
respectés.

«Pour le reste, nous allons 
encore tenir des séances de 
travail avec tous les entre-
preneurs qui sont en plein 
ouvrage et les différents minis-
tères sectoriels concernés pour 
qu’on s’assure que, non seule-
ment le chronogramme soit, 
de nouveau, bien étudié, mais 
que le suivi financier aussi se 
fasse», a conclu le Premier 
Ministre Sama Lukonde.

Cellule de communication 
de la Primature

Le Gouvernement 
RD-congolais a, 
mercredi 11 janvier, 
dans le cadre du projet 

Tshilejelu, résilié le contrat 
signé avec la société chinoise 
Grec 7 à cause de sa lenteur 
dans l’exécution des travaux du 
grand Kasaï. 

Lancé en mars 2021 par le chef 
de l’État, Félix Tshisekedi, le 
projet « Tshilejelu », consiste 

en la réhabilitation et la 
modernisation de plusieurs 
kilomètres de routes à travers 
le territoire congolais. Triste est 
de constater que depuis son 
lancement, ce projet patine. En 
tournée dans le Grand Kasaï, 
il y a quelques semaines, le 
président Tshisekedi s’est 
alarmé du retard pris par ces 
travaux. « Je suis venu pour 
voir de mes propres yeux s’ils 
ont travaillé ou pas. S’ils n’ont 
pas travaillé, ils me doivent des 
explications pertinentes, dans 
le cas contraire, ils iront en 
prison », a-t-il menacé devant 
la population de Kabinda.

La résiliation de ce contrat 
avec la société chinoise Grec 7 
survient quelques jours après 

que le chef de l’État ne regagne 
Kinshasa. 

Le fiasco de « Tshilejelu » 
était déjà prédit pourtant. En 
2021, l’Inspection générale des 
finances (IGF) dévoilait déjà 
«l’incapacité technique» de la 
société chinoise de déployer 
les équipements et matériaux 
adaptés au projet. Elle avait 
en août 2021, à travers sa 
patrouille financière, suspendu 
l’approbation du paiement en 
faveur du projet. L’IGF notait, 
dans une correspondance 
datée du 6 août, adressée à la 
directrice générale du FONER, 
un contraste avec l’ampleur 
du montant décaissé dans 
l’avancée des travaux. 

E.K

TSHILEJELU
LE GOUVERNEMENT RÉSILIE LE 
CONTRAT SIGNÉ AVEC GREC 7

N A T I O N
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La dernière sortie du 
conseiller privé du 
chef de l’État, Fortunat 
Biselele, a suscité des 

réactions diverses jusqu’à 
qualifier cet acte, pour certains, 
de la haute trahison.

Pour dissiper les malentendus 
sur les accords signés entre 
les présidents congolais, Félix 
Tshisekedi et rwandais, Paul 
Kagame, le conseiller privé 
du chef de l’État congolais, 
Fortunat Biselele, a accordé 
une interview à Alain Foka 
dans laquelle il justifie le bien-
fondé dudit accord qui avait 
pour objectif de ramener la 
paix à l’est du pays et la mise 
en place d’une coopération 
économique ‘’win win’’ entre 
les deux pays.

C’est dans ce cadre qu’il a été 
confié au Rwanda le raffinage 
de l’or produit au Congo et 
l’exploitation sur le sol congo-
lais de la compagnie d’aviation 
rwandaise Rwandais.

Une bonne frange de Congolais 
a fustigé lesdits accords car 
il s’agissait selon eux d’un 
cadeau livré sur un plateau d’or 
à un pays agresseur et pilleur 
des richesses de la RDC. En 
d’autres mots c’est comme si, 

on a fait une alliance avec le 
diable, en fin de compte, il finira 
par te manger ou lorsque tu lui 
donnes la main, il te prendra 
tout le bras.

Ce qu’on craignait, c’est ce 
qui est arrivé, malgré tous les 
avantages reçus, Kagame 
a réveillé la rébellion M23 
qui était en hibernation près 
d’une décennie, pour l’envoyer 
occuper des territoires de l’est 
de la RDC. 

Le sinistre Kagame a réutilisé 
ses anciennes recettes de faire 
inféoder les institutions congo-
laises, lors des négociations, 
des infiltrés rwandais à travers 
ces rébellions à répétition 
comme furent les cas de l’Afdl, 
le Rcd, le Cndp et enfin le M23.

Non content de diriger un petit 
pays aux ressources modestes, 
Kagame nourrit des ambi-
tions expansionnistes sur la 
RDC et de mainmise sur ses 
ressources et il l’a prouvé à 
plusieurs reprises et est aidé 
dans cette entreprise macabre 
par les puissances occiden-
tales et leurs multinationales.

Sous couvert de M23, c’est 
l’APR, l’armée patriote rwan-
daise qui opère en RDC dans 
toute impunité.

Indifférente pour ne pas dire 
complice, la fameuse commu-
nauté internationale a changé 
son narratif en condamnant 
de bouts de lèvres l’agression 
rwandaise sans prendre des 
sanctions contraignantes.

La question que l’on se pose 
est celle savoir si ces accords 
signés ont été faits dans un 
cadre légal c’est à dire ratifiés 
par le parlement ou tout simple-
ment un gentlemen agreement 
entre les deux chefs de l’État.

Même si les intentions du 
président Tshisekedi étaient 
bonnes et de bonne foi, vu les 
antécédents du passé, il ne 
fallait pas sauter mains et pieds 
joints sur ce deal qui sentait de 
l’arnaque. On ne doit pas sous-
traiter la souveraineté du pays 
à tout prix. L’impression qui se 
dégage comme si on n’a donné 
la clé du magasin au voleur 
qui volent constamment les 
marchandises pour le sécuriser.

Le constat est que ces accords 
ont fait un flop parce qu’une 
des parties avait d’autres idées 
derrière la tête, celle de tirer le 
drap de son côté le moment 
venu et que l’autre partie s’est 
faite le dindon de la farce, 
acceptant naïvement ou de 
bonne foi lesdits accords.

Ce qui reste à faire est de clari-
fier une fois pour toute notre 
position vis à vis du Rwanda 
en adoptant des positions 
fermes pour couper court à ces 
velléités constantes d’occu-
pation des terres congolaises 
et d’exploitation illicite de ses 
ressources.

Herman Bangi Bayo

ACCORD FÉLIX TSHISEKEDI ET PAUL KAGAME
UNE ALLIANCE CONTRE NATURE
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E-JOURNAL KINSHASA HEBDOMADAIRE | 4ÈME ANNÉE | JANVIER 2023 | NOUVELLE SÉRIE N°12 9

M E S  G E N S
SAISON

8

AGNÈS MBU ZAMAZIA

TOUJOURS DANS NOS CŒURS

Il y a deux semaines, j’avais 
rendu un vibrant hommage 
à Bob Mundabi, le seul 
directeur général congolais 

de l’Intercontinental, décédé il 
y a 13 ans.

La semaine dernière, c’était le 
tour de Nzila Fanan, décédé il 
y a cinq ans.

Dans cette livraison, je pour-
suis mes hommages aux amis 
disparus avec celle qu’on appe-
lait affectueusement ‘’Miss 
Mbu’’, madame Agnès Mbu 

Zamazia, directrice de marke-
ting de l’hôtel Intercontinental 
de Kinshasa, décédée en 2019, 
dix ans après Bob Mundabi.

Malgré mes aller et retour dans 
les cabinets ministériels, mes 
nombreux voyages et mes 
occupations avec mon agence 
ATL, j’ai été 30 ans durant son 
collaborateur en charge de la 
communication.

Née en 1956 à Kinshasa, dans 
une grande famille connue de 
cette ville, c’est naturellement 

dans sa ville natale qu’elle a 
fait ses études primaires et 
secondaires pour les achever 
en Belgique avant d’aller en 
formation hôtelière en Suisse.

C’est à Genève en Suisse 
qu’elle fut engagée en 1980 
et envoyée en stage à Nairobi 
durant un an avant d’être trans-
férée en 1981 à Kinshasa.

De ces 30 ans passés à l’hôtel 
Intercontinental, je garde 
d’elle le souvenir d’une femme 
possédant l’amour du travail, 
du travail bien fait.

Courtoise et vertueuse, elle 
a apporté à l’hôtel un plus : 
l’accueil personnalisé, l’or-
ganisation des évènements, 
des relations institutionnelles, 
les missions diplomatiques, 
des entreprises publiques et 
privées, des personnalités.

Femme accueillante, souriante 
et serviable.

Elle quitte l’hôtel en 2010 
sans bénéficier de ses avan-
tages. Ne supportant pas de 
rester sans rien faire, elle avait 
accepté bien malgré elle un 
contrat à l’hôtel Hacienda pour 
s’occuper…

Après avoir écrit cet hommage, 
j’ai écouté la chanson ‘’Etape’’ 
de Max Mongali .... Les êtres 
les plus chers nous quittent 
vite...

HC Jean Pierre Eale Ikabe
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... A chacune de cette date 
fatidique, ma voisine de quar-
tier est de nouveau en deuil. 
Deuil sans limite, inconso-
lable, inconsolé.A l’époque de 
la tragédie, elle avait à peine 
une dizaine d’années, mais le 
cauchemar la poursuit jusqu’à 
présent, comme un film au 
ra-len-ti, sé-que-nce a-près 
sé-que-nce. Les séquences 
se suivent et semblent se 
ressembler, mais à chaque 
fois avec des émotions diffé-
remment explosives.  Première 
séquence du récit de ma 
voisine à jamais éplorée : un 
bruit assourdissant d’avion 
volant en rase-mottes. Bruits 
de moteur crachotant. Des cris 
des mamas marchandes, parce 
que l’avion, un vieil Antonov 
du troisième âge et apparem-
ment retraité, semble, à leurs 
yeux ébahis, faire des bonds 
en plein vol, en plein décol-

lage. Séquence suivante : une 
sorte de bombe éclatée, avec 
un vacarme d’enfer. Ma voisine 
nous a raconté et   nous raconté 
encore comment est l’enfer. 
Et lorsqu’elle évoque l’enfer 
(«l’enfer existe, dit-elle, je l’ai 
vu, je l’ai vécu !»), elle éclate en 
sanglots. Autre séquence plus 
tragique ; l’avion s’est écrasé de 
tout son poids en plein marché, 
au milieu des marchandes, des 
marchandises et des clients. 
Ma voisine n’a jamais vu un tel 
carnage. Apocalypse...

Mais voilà l’enfer, dans ses 
monstruosités. Elle cherche 
en vain sa maman qui s’était 
déplacée auparavant pour 
servir une cliente capricieuse. 
Pas de maman. Quand arrive 
enfin les secours, avec des 
oripeaux de couvertures de 
secours, et avec des brancards 
bancals, le feu, vorace, s’est 
emparé des corps et des étals. 

Ma voisine n’a pas de mots 
pour décrire l’immonde, c’est à 
dire la découverte macabre du 
corps calciné et décomposé 
de sa maman, et des autres 
mamans. Ma voisine dit avoir 
reconnu avec peine sa maman 
grâce à son pagne et à son 
collier offert par mon papa, son 
cher mari.

Et ma voisine de s’effondrer en 
posture de prière et de deuil. 
Deuil inconsolable depuis 
près de quarante ans. Sans 
consolation. Ou plutôt maigre 
consolation de la part de 
quelques résidents de ce quar-
tier périphérique. Et nous, vieux 
du quartier, nous continuons 
à adresser, à chaque sinistre 
anniversaire, des supplica-
tions pour que l’accident du 
Type K soit commémoré à 
sa juste valeur. Et soit réparé 
moralement. 

Je suis passé l’autre jour devant 
ce cimetière de Type K oublié. 
Oui, oublié ! Oui, scandale : 
au lieu d’une stèle commémo-
rative même symbolique, ce 
sont des immeubles insolents 
sur la tête des morts. Le culte 
des ancêtres et le souvenir 
des martyrs se sont évaporés 
comme cendres et culte de 
l’oubli...

YOKA Lye

8 JANVIER 1996
L’HÉCATOMBE DU MARCHÉ 

“TYPE K”

C H R O N I Q U E  L I T T E R A I R E
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PAPA NOËL NEDULE MONTSWET

GUITARISTE ÉMÉRITE ET GRAND 
AUTEUR COMPOSITEUR

Papa Noël Nedule est 
l’un des pionniers 
vivants de la musique 
congolaise. Guitariste 

émérite et grand auteur compo-
siteur, il a joué dans des grands 
orchestres célèbres tels Rock’a 
mambo, Bantous de la capitale, 
African Jazz, Vox Africa, Ok 
Jazz. Il vient de fêter ses 82 ans 
d’âge le 29 décembre 2022. 

Né le 29 décembre 1940 à 
Léopoldville (Kinshasa), d’où 
son pseudonyme de « Papa 
Noël », parce que né quatre 
jours seulement après la fête 
de Noël. 

Le goût de la musique lui est 
venu de sa mère qui était une 
grande fan de la musique 
afro-cubaine. Il a appris le 
solfège et il était chantre à 
l’église catholique Saint Paul.

Papa Noël a grandi dans un 
quartier où pullulaient des 
grands musiciens (Rue Kigoma, 
commune de Barumbu 
Kinshasa), de là est venue sa 
vocation.

Il a commencé en cachette en 
profitant de l’absence de Daniel 
Lubelo, alias De la Lune, guita-
riste qui vivait près de chez lui 
pour apprendre le maniement 
de la guitare. 

Sa mère lui offrit sa première 
guitare et il s’est forgé en 
autodidacte.

Il débute sa carrière en 1956 
aux éditions Ngoma de l’édi-
teur grec Nicolas Jerenomidis.

À 16 ans, il maitrisait déjà les 
rudiments de la guitare et à 

l’époque on le surnommait 
Petit Django. 

Découvert par Léon Bukasa, 
celui-ci l’invita à participer 
dans l’enregistrement de sa 
chanson « Clara Badimuene » 
chez Ngoma. Ce fut le début 
de sa carrière.

Du coup, il a intégré son 
orchestre et effectua une 
tournée à travers le Congo 
belge qui avait duré près d’une 
année. À l’époque Léon Bukasa 
formait un trio avec Albino 
Kalombo et Joseph Mwena.

En 1959, il intégra le Rock-
A-Mambo de Nino Malapet 
après le départ de Jean-Serge 
Essous et Saturnin Pandi à 
Brazzaville pour créer le 15 
Août 1959, l’orchestre Bantous, 
en remplacement de Tino 
Baroza resté au Cameroun. Il 
va faire partie de l’équipe des 
musiciens de Rock-A-Mambo 
qui avait effectué la tournée du 
Gabon avec Lando « Rossignol 
» et Paupaul au chant, Eugène 
Ngoyi « Gogène » et Jacques 
Mambau « Jacky » et lui aux 
guitares solo et rythmique 
; Honoré Liengo « Liegon 
» à la basse ; Bruno Houla 
aux percussions et Antoine 
Depadou aux maracas. 

Ils vont enregistre des titres 
comme Bakoule Bidama 
(Liengo), Nabanzi yo, Damoni 
Charlotte (Papa Noël), Abra 
la puerta (Essous), Oyé Jacky 
(Jacky), Iyele, Comité Rock’A 
Mambo, Annie Michou, Yamare, 
Bidama ya Rock’A (Nino) et 
tant d’autres.

Après la dislocation de Rock’A 
Mambo en 1961, il a rejoint Guy 
Léon Fylla au Gabon au sein de 
l’orchestre Maquina Loca.

A son retour du Gabon via 
Brazzaville, il va être contacté 
par Essous Jean-Serge avec 
qui il avait déjà travaillé dans le 
Rock’A Mambo en Janvier 1961, 
pour faire partie de l’orchestre 
Bantous suite au manque 
de performance des guita-
ristes Diky Baroza (soliste) et 
Jacques Dignos (accompa-
gnateur). Il a amené avec lui 
son ami, Jacques Mambau qui 
jouait l’accompagnement.

En Novembre 1962, ils vont 
effectuer un voyage en Europe, 
notamment à Bruxelles et à 
Paris. Et vont profiter de ce 

A N N I V E R S A I R E
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déplacement pour enregistrer 
pour le compte de Cefa-Fonior 
Bruxelles 52 disques soit 104 
chansons avec des titres 
comme : Naleli Bébé, Bang’o 
mboka (Papa Noël), Rosalie 
na Nino, Oïga mambo, Fuego 
de passion (Nino), Camarade 
mabe, Tokumisa Congo, Aiglon 
Cara (Essous), Albert akeyi, 
Gary mobali ya tembe (Kouka), 
Nakobanza chérie, Woso 
(Bukasa Jojo), etc. 

En août 1963, il va quitter les 
Bantous avec son complice de 
tous les temps Jacky Mambau 
pour rejoindre l’orchestre 
Africain Jazz de Grand Kallé qui 
venait d’intégrer l’orchestre Vox 
Africa de Jeannot Bombenga 
après le départ de Tabu Ley, Dr 
Nico et Roger Izeidi.

On y retrouvait entre autres des 
musiciens de talent comme 
Mathieu Kouka, Kambite « 
Damoiseau », Jean-Léonard 
Sita, Casimir Mutshipule « 
Casino », Pierre Kiyika « Flamy 
» Alexis Mientuka, entre autres 
et ces musiciens formaient l’os-
sature de l’African Jazz avec lui 
à la guitariste solo.

En 1965, il intégre Cobantou 
de Dewayon constitué des 
anciens musiciens des Bantous 
de la Capitale : Papa Noël, 
Jacky Mambau, Jojo Bukasa 
et ceux du groupe Conga Jazz 
de Paul Ebengo « Dewayon » : 
Raymond Braink Kalonji, Adrien 
Rigo, Henri Bowolo, Adolphe 
Mwamba, Emano Mbala, Mode 
Mekanisi, Pierre Kiyika « Flamy 
», Baudouin Mavula et Gérard 
Konzi. 

Dans ce groupe il avait 
composé Kazaka ya coton, 
l’œuvre qui a démontré ses 
talents d’auteur-compositeur 
et qui fut un grand succès.

Après African Jazz, il va inté-

grer l’orchestre Vox Africa de 
Jeannot Bombenga qui a repris 
son Vox Africa où il retrouva 
ses copains de l’african Jazz 
et d’autres jeunes comme   
Casimir Mutsipule « Casino 
», Nzenze « Jean trompette 
», Jean de la Croix Tshibambe, 
Sam Samule, Daniel Dallas, 
Antoine Kaya « Depuissant 
», Ignace Makirimbia ainsi 
que Ntesa Dalienst et Sam 
Mangwana. 

Il ne resta que quelques mois 
mais participa aux enregistre-
ments des chansons à succès 
de cet orchestre. 

Il fonda l’orchestre Bamboula 
en 1967 ; beaucoup d’ar-
tistes y ont débuté tels Madilu, 
Bozi Boziana, Pépé Kallé, 
Blaise Pascal Wuta Mayi aux 
côtés des anciens comme 
: René Mosengo « Moreno 
», Pierre Kiyika « Flamy », 
Aimé Kiawakana, Antoinette 
Etisomba, Decca, Sam Samule, 
Jean de la Croix Tshibambe, 
Jojo Bukasa, Movando etc.

Suite à un concours, Bamboula 
est choisi comme meilleur 
orchestre pour représenter le 
Congo Kinshasa au Festival 
Panafricain d’Alger du 21 Juillet 
au 1er Août 1969. 

Après Alger, l’Orchestre 
Bamboula connut déclin et 
Papa Noël connut également 
un passage à vide de plusieurs 
années.  

La réalisation de l’Anthologie 
de la musique congolaise.

Grâce à la Présidence de la 
République, il réalisa en 1974 
une anthologie de la musique 
zaïroise de deux albums avec 
les pionniers des années 50 
notamment, Antoine Wendo 
Kolosoy, Camille Feruzi, 
Manuel D’Oliveira, Lucie 

Eyenga, Léon Bukasa et Adou 
Elenga. Ces albums ont repris 
les chef-d’œuvres des années 
1950 à 1958.  

Papa Noël Nedule intégrea 
l’orchestre OK Jazz en 1978 
où il composa son album Bon 
Samaritain bénéficiant du 
concours d’Essous Jean-Serge 
qui était le directeur artistique 
de l’I.A.D. (Industrie Africaine 
du Disque), avec qui il avait 
joué dans Rock’A Mambo et 
dans les Bantous. L’album a 
connu aussi la participation 
de l’excellent chanteur Carlyto 
Lassa – qui fut sa trouvaille– 
et la collaboration de Freddy 
Kebano. Le succès récolté a 
fait que l’album Bon Samaritain 
a obtenu la palme de la meil-
leure chanson de l’année.

Il presta dans l’Ok jazz jusqu’à 
la mort de Franco en 1989.

Après, Papa Noël s’exila en 
Europe. Après un long moment 
de galère, il refit surface, son 
album Bel Ami sorti en 2000.

Il rend justice à la qualité de 
ses compositions, de ses 
arrangements et de son inter-
prétation. Ensuite, il collabora 
dans l’album Galo Negro de 
Sam Mangwana, dont il a écrit 
et composé plusieurs chan-
sons de l’album Galo Negro 
(1998) et au projet Kekele à 
partir de 2001. 

Il multiplia des collaborations 
avec le jeune salsero Adan 
Pedroso et Papi Oviedo, un 
vétéran qui a fait partie du 
Buena Vista Social Club.

Actuellement, il forme un duo 
avec l’accordéoniste Viviane 
Arnoux avec laquelle il revi-
site les standards de la rumba 
congolaise et ses propres 
œuvres.

EJK 

A N N I V E R S A I R E
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Le président du Sénat et auto-
rité morale de l’Alliance des 
Forces Démocratiques du 
Congo (AFDC-A), Modeste 
Bahati Lukwebo appelle le 
peuple congolais à privilégier 
la paix et la cohésion natio-
nale, dans un entretien éclair 
accordé à l’ACP ce jeudi 13 
janvier 2022, à l’occasion de 
son anniversaire de naissance.

Il invite ainsi les acteurs aussi 
bien de la classe politique que 
de la société civile à aplanir 
leurs mésententes, à privilégier 
plutôt ce qui les unit en lieu et 
place de ce qui les divise.

Il profite de l’occasion en ce 
jour si particulier pour lui, pour 
recommander également la 
solidarité entre personnalités 
et communautés du Sud-Kivu, 
sa province d’origine, quelle 

que soit leur appartenance 
politique et tribale,

Il invite ainsi les Congolais et 
Congolaises, chacun dans son 
domaine, à accompagner la 
vision du Chef de l’Etat, Félix 
Antoine Tshisekedi Tshilombo, 
pour l’émergence et le déve-
loppement de la République 
démocratique du Congo.

Qui est l’homme politique du 
Sud-Kivu et leader de l’AFDC-A, 
la première et la plus grande 
force politique du pays.

A. Origine

Né à Katana le 13 janvier 1956.

Nom du père : LUKWEBO 
MUSENGO (Décédé),

Nom de la mère : Perpetue 
Namukara M’Nyamirali 

(décédée).

Originaire de la RDC, Province 
du sud Kivu, groupement 
d’Irhambi Katana dans le terri-
toire de Kabare.

B. Etat civil

Marié à Mme. Marie-France 
MAYGENDA BISIKA et Père 
des enfants, deux fois des 
jumeaux.

C. Etudes faites

•Primaire : A Katana Mwanda,

•Secondaire : Petit séminaire 
CIBIMBI/NYANGEZI et à 
l’Athénée d’IBANDA.

•Universités :  ISC Gombe 
Kinshasa et ISCF à Kinshasa. 
Détenteur d’un master en 
finances publiques, FINA-
AFRICA à Milan/Italie. Deux 
doctorats en Économie appli-
quée, Option : Finances et 
banque centrale de l’Université 
de Milan/Italie.

Économie appliquée, option 
: Comptabilité de BERHAM 
International univer-
sity/ USA. D. CARRIÈRE 
PROFESSIONNELLE.

En 1976 : Enseignant à l’Institut 
d’IBANDA et agent à l’Union 
zaïroise de Banque à l’époque 
(UZB).

En 1978 : chargé des compta-
bilités des projets agricole de 
Bukavu.

De 1979-1982 : Directeur 
financier à la Coopération 
Italo-zaïroise.

En 1989 : Directeur au Ministère 
de l’agriculture.

MODESTE BAHATI PLACE SON ANNIVERSAIRE 
DE NAISSANCE SOUS LE SIGNE DE LA PAIX ET 

DE LA COHÉSION NATIONALE EN RDC

A N N I V E R S A I R E
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En 1991 : premier vice-président 
de la commission Banque et 
Monnaie à la CNC (conférence 
Nationale souveraine).

En 1992 : Administrateur 
commercial à la BCA,

De 1993- 1994 :

•	  conseiller de la 
République,

•	 Député durant le parle-
ment de transition,

•	 président de la commis-
sion économico et financière 
de la République,

En 1994 : Ministre du Budget

En 1995 : Ministre de la fonc-
tion publique et élu consultant 
à la BAD (Banque africaine 
de Développement) en côte 
d’Ivoire.

En 1999 : trésorier général 
durant le débat national.

En 2001 : président de la 
composante société civile 
et porte-parole au dialogue 
inter-congolais à Sun City 
(Pretoria).

En 2005 : Administrateur 
général à la SONAS.

En 2006 : Élu Député National 
à Kabare.

De 2006-2009 : Questeur à 
l’Assemblée Nationale.

En 2010 : Initiateur du parti 
AFDC.

En 2011 : Elu député National 
de l’AFDC/Kabare.

En 2012 : Ministre de l’Emploi 
travail et prévoyance sociale.

En 2014 : Ministre de l’Eco-
nomie nationale.

En 2018 : Ministre du Plan.

En 2021 : Informateur à l’Union 

Sacrée.

D. Qualités de Modeste 
BAHATI LUKWEBO

Nationaliste, aimant bien son 
pays en tant que leader ayant 
le souci du développement et 
de la promotion sociale de ses 
proches.

E. Perspectives d’avenir

Pour lutter contre le chômage 
et contribuer à l’essor de l’éco-
nomie nationale, il vient de 
créer des usines des ciments 
et l’usine des tomates à Kalehe.

Il a construit des hôtels de plus 
ou moins cinq étoiles, toujours 
dans le souci d’investissement, 
il a créé le groupe Taverne, il 
est aussi dans l’agriculture et 
l’élevage, tout ceci, c’est dans 
le cadre de créer de l’emploi à 
la jeunesse.

Il a une grande vision pour un 
Congo émergent.

F. Actions durant ses mandats

Étant ministre du budget, il 
a élaboré et défendu les 
différents projets pour la 
République et pour la ville de 
Bukavu dont voici certains : 
collecter KAHWA, Université 
catholique de Bukavu (UCB), 
Eclairage public de la ville 
de Bukavu, construction de 
l’extension du camp de l’UCB,

Réhabilitation de l’hôpital 
général de Bukavu, aména-
gement du centre de santé 
de Kadutu, réhabilitation du 
centre universitaire de Bukavu, 
aménagement de la piste de 
l’aéroport de Kavumu, Dans la 
province du Sud-Kivu, il y a lieu 
de mentionner la Cimenterie 
de Katana, les Hotels Riviera 
de Bukavu et Goma, les 
Plantations de Kabira, Kasheke 
et Munganzo qui font vivre 

plusieurs centaines de famille.

La réhabilitation du Centre 
de recherches en Sciences 
Naturelles de Lwiro, de la 
paroisse de Mwanda Katana, 
l’appui aux Hôpitaux de Panzi 
et de la Fomulac, la création et 
la mise en place de l’Université 
du Cinquantenaire de Lwiro 
qui emploie plusieurs dizaines 
de chercheurs, professeurs et 
agents techniques et qui forme 
des centaines des jeunes dans 
diverses disciplines spécia-
lisées, l’équipement en lits 
et matelas de l’hôpital de 
Mukongola, l’électrification de 
certains quartiers de Bukavu, 
la dotation en bus Coaster des 
grandes équipes de football, le 
forage d’eau au collège Alfajiri, 
et du Lycée Cirezi, la construc-
tion des ponts reliant certains 
quartiers de Bukavu…

Cet homme qui fait des exploits 
partout où il passe est reconnu 
comme un véritable manager, 
leader transformationnel et 
intemporel.

Tout au long de sa carrière 
politique comme membre de 
différents Gouvernements 
depuis la deuxième République 
jusqu’à ce jour et comme initia-
teur et Président Statutaire 
de l’AFDC et de l’AFDC-A, le 
Sénateur Modeste Bahati 
Lukwebo a créé des milliers 
d’emplois, placé des milliers 
des jeunes dans les adminis-
trations publiques, à travers 
notamment des nominations à 
d’importantes fonctions admi-
nistratives et ministérielles, non 
seulement à travers la province 
du Sud-Kivu mais aussi sur l’en-
semble du territoire national, 
tout comme dans plusieurs 
organismes régionaux et inter-
nationaux en dehors du pays, 
pour combattre le chômage. 

ACP/C.L/JFM

A N N I V E R S A I R E
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Les 16 et 17 janvier 
2023, la Nation congo-
laise va célébrer ses 
héros Patrice Emery 

Lumumba, premier Premier 
ministre et Laurent Désiré 
Kabila, ancien président de 
la République, tous deux 
combattants de la souverai-
neté nationale et intégrité du 
territoire national et tous deux 
assassinés cruellement par 
les impérialistes occidentaux. 
Cette année, on va célébrer le 
61ème anniversaire de décès 
de Lumumba et le 21ème de 
Mzee Kabila, mort presque 
quarante ans après le premier.

Patrice Emery Lumumba : 
Combattant de la liberté

Né le 2 juillet 1925 dans le 
village d’Onalua, au Sankuru, 
Patrice Emery Lumumba, de 
son vrai nom Elias Okit’Asombo, 
grandit dans une famille 
modeste. Fils d’un père paysan 
chrétien, il recevra une éduca-
tion de base dans des écoles 
missionnaires chrétiennes. 
Elève doué, il est distingué et 
rejoint les rangs des « évolués 
», la petite population d’indi-
gènes que le pouvoir belge 
consent à laisser s’élever dans 
la société coloniale.

Marqué par le paternalisme 
dont le Congo belge, sa prise 
de conscience est rapide : en 
1958, il professe des opinions 
clairement anticolonialistes 
et il fonde à Léopoldville 
(aujourd’hui Kinshasa) le 
Mouvement national congolais 
(MNC), un parti nationaliste, 
unitaire et radical. Quelques 
semaines plus tard, Il assiste 
à la Conférence des peuples 

africains, où il croise notam-
ment Frantz Fanon, alors 
rallié au FLN algérien, et le 
Ghanéen Kwamé Nkrumah – 
des rencontres qui marqueront 
un tournant essentiel dans sa 
pensée politique.

Désormais résolument favo-
rable à l’indépendance, il sera 
arrêté par les autorités belges 
au début de 1960. Son arresta-
tion, et le front uni des leaders 
congolais face au pouvoir de 
Bruxelles, précipiteront la 
marche vers l’indépendance, 
fixée au 30 juin. Libéré, il 
remporte avec son parti les 
premières élections libres du 
pays et est nommé Premier 
ministre. Le jour de l’indépen-
dance, il répond avec force au 
roi Baudoin de Belgique qui 
venait de saluer l’œuvre coloni-
satrice de son ancêtre, Léopold 
II.

Humilié et inquiet de le voir se 
rapprocher du Bloc de l’Est, le 
gouvernement belge fomente 
une rébellion dans la riche 
région du Katanga, contre 

les aspirations unitaires de 
Lumumba. En septembre 1960, 
le gouvernement Lumumba 
est renversé par un coup 
d’Etat mené par Joseph-Désiré 
Mobutu avec le soutien de la 
CIA. Lumumba est assigné à 
résidence. Après s’être enfui, il 
est rattrapé, puis livré avec la 
complicité des autorités belges 
aux rebelles du Katanga qui 
l’assassineront avec 2 de ses 
compagnons, Mpolo Maurice 
et Okito à l’âge de 35 ans.

Le 17 janvier 1961, Patrice 
Lumumba, leader de l’indépen-
dance congolaise et premier 
Premier ministre congolais élu 
démocratiquement est assas-
siné. Une mort tragique qui 
est le fruit d’une déstabilisa-
tion orchestrée par plusieurs 
acteurs : les autorités belges, 
congolaises et états-uniennes 
via la CIA.

Son corps sera découpé puis 
dissout dans de l’acide sulfu-
rique. Dans les années 2000, 
un policier belge avouera 
avoir participé à l’opération 
et avoir conservé une dent du 
leader indépendantiste, dont 
la justice belge ordonnera en 
2020 la restitution aux enfants 
de Lumumba. 62 ans après, la 
dépouille de Patrice Lumumba 
a été remise aux autorités 
congolaises et se repose au 
mausolée lui dédié à l’Echan-
geur de Limete.

Extraits du Discours du 
Premier ministre du Congo, 
Patrice Emery Lumumba du 30 
juin 1960

Ce discours de monsieur 
Lumumba est particulier 
puisque contrairement à la 
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norme qui est de s’adresser 
à l’élite dirigeante et aux 
anciens colonisateurs, 
Patrice Lumumba adresse 
son discours aux Congolais. 
De plus, en présence de 
leur oppresseur monsieur 
Lumumba énonce et dénonce 
les conditions inhumaines, les 
traitements douloureux et les 
violences physiques et psycho-
logiques qui sont imposés 
durant le régime colonial à la 
population congolaise. 

……  « A vous tous, mes amis 
qui avez lutté sans relâche à 
nos côtés, je vous demande de 
faire de ce trente juin 1960 une 
date illustre que vous garderez 
ineffaçablement gravée dans 
vos cœurs, une date dont vous 
enseignerez avec fierté la signi-
fication à vos enfants, pour 
que ceux-ci à leur tour fassent 
connaître à leurs fils et à leurs 
petits-fils l’histoire glorieuse 
de notre lutte pour la liberté.

Car cette indépendance du 
Congo, si elle est proclamée 
aujourd’hui dans l’entente avec 
la Belgique, pays ami avec qui 
nous traitons d’égal à égal, nul 
Congolais digne de ce nom ne 
pourra jamais oublier cepen-
dant que c’est par la lutte 
qu’elle a été conquise, une 
lutte de tous les jours, une lutte 
ardente et idéaliste, une lutte 
dans laquelle nous n’avons 
ménagé ni nos forces, ni nos 
privations, ni nos souffrances, 
ni notre sang.

Cette lutte, qui fut de larmes, de 
feu et sang, nous en sommes 
fiers jusqu’au plus profond de 
nous-mêmes, car ce fut une 
lutte noble et juste, une lutte 
indispensable pour mettre fin à 
l’humiliant esclavage qui nous 
était imposé par la force.

Ce fut notre sort en 80 ans de 
régime colonialiste ; nos bles-

sures sont trop fraîches et trop 
douloureuses encore pour que 
nous puissions les chasser de 
notre mémoire, car nous avons 
connu le travail harassant 
exigé en échange de salaires 
qui ne nous permettaient ni de 
manger à notre faim, ni de nous 
vêtir ou nous loger décemment, 
ni d’élever nos enfants comme 
des êtres chers » …

… « Nous avons connu que nos 
terres furent spoliées au nom 
de textes prétendument légaux 
qui ne faisaient que recon-
naître le droit du plus fort.

Nous avons connu que la loi 
n’était jamais la même selon 
qu’il s’agissait d’un blanc ou 
d’un noir : accommodante pour 
les uns, cruelle et inhumaine 
pour les autres.

Nous avons connu les souf-
frances atroces des relégués 
pour opinions politiques ou 
croyances religieuses ; exilés 
dans leur propre patrie, leur 
sort était vraiment pire que la 
mort même » …

… « Qui oubliera enfin les fusil-
lades ou périrent tant de nos 
frères, les cachots ou furent 
brutalement jetés ceux qui ne 
voulaient plus se soumettre au 
régime d’une justice d’oppres-
sion et d’exploitation » …

… « La République du Congo 
a été proclamée et notre cher 
pays est maintenant entre les 
mains de ses propres enfants.

Ensemble, mes frères, mes 
sœurs, nous allons commencer 
une nouvelle lutte, une lutte 
sublime qui va mener notre 
pays à la paix, à la prospérité et 
à la grandeur » …

…. « Nous allons mettre fin à 
l’oppression de la pensée libre 
et faire en sorte que tous les 
citoyens jouissent pleinement 

des libertés fondamentales 
prévues dans la déclaration 
des Droits de l’Homme.

Nous allons supprimer effica-
cement toute discrimination 
quelque qu’elle soit et donner 
à chacun la juste place que lui 
vaudra sa dignité humaine, son 
travail et son dévouement au 
pays.

Nous allons faire régner non 
pas la paix des fusils et des 
baïonnettes, mais la paix des 
cœurs et des bonnes volontés 
» …

…  « Ainsi, tant à l’intérieur qu’à 
l’extérieur, le Congo nouveau 
que mon gouvernement va 
créer sera un pays riche, libre 
et prospère. Mais pour que 
nous arrivions sans retard à 
ce but, vous tous, législateurs 
et citoyens congolais, je vous 
demande de m’aider de toutes 
vos forces.

Je vous demande à tous d’ou-
blier les querelles tribales qui 
nous épuisent et risquent de 
nous faire mépriser à l’étranger 
» …

L’indépendance du Congo 
marque un pas décisif vers la 
libération de tout le continent 
africain.

Notre gouvernement fort 
-national -populaire, sera le 
salut de ce pays.

J’invite tous les citoyens 
congolais, hommes, femmes 
et enfants de se mettre réso-
lument au travail en vue de 
créer une économie nationale 
prospère qui consacrera notre 
indépendance économique » …

HOMMAGE A NOS HEROS NATIONAUX
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LAURENT-DÉSIRÉ KABILA

NE JAMAIS TRAHIR LE CONGO !

Né le 27 novembre 
1939 à Jadotville 
(actuel Likasi), 
L a u r e n t - D é s i r é 

Kabila traine derrière lui un 
long passé de maquisard qui 
reflète sa lutte révolutionnaire. 
Son combat politique remonte 
au début des années 1960 lors-
qu’il intègre la gendarmerie 
katangaise dans les rangs de 
la jeunesse du Parti Balubakat 
(Jeubakat) de Jason Sendwé.

En septembre 1963, à la créa-
tion du Comité national de 
libération (CNL), une formation 
politique nationaliste et révolu-
tionnaire qui veut évincer par 
la lutte armée le gouvernement 
Adoula, il est l’un des cadres de 
ce Mouvement.

Il se rallie, par la suite, à l’in-

surrection déclenchée par les 
forces lumumbistes en 1964 et 
participe à la prise par l’Armée 
populaire de libération d’Al-
bertville (l’actuelle Kalemie), 
ancienne capitale du Nord-
Katanga. Il finit par établir 
son maquis aux alentours de 
Hewa Bora, à Fizi, dans les 
montagnes de l’extrême sud 
du Kivu. Il dirige ce nouveau 
maquis avec ces alliés rwan-
dais et ougandais. Lorsque que 
Che Guevara le rencontre à 
Dar-es-Salaam en février 1965, 
il est de prime abord séduit par 
Laurent Désiré Kabila.

Sortit soudainement de l’ombre 
en septembre 1996, il signe 
à Gisenyi (Rwanda) le proto-
cole d’accord créant l’Alliance 
des forces démocratiques 

pour la libération du Congo-
Zaïre (AFDL) dont le Parti de 
la Révolution Populaire (PRP), 
sa formation politique, est 
membre. L’objectif visé est 
de mettre fin à la dictature 
mobutienne et d’instaurer un 
nouvel ordre politique au pays. 
Il refusera, en 1992, de parti-
ciper à la Conférence nationale 
souveraine aux côtés d’autres 
opposants au régime Mobutu.

Lors de la prise de Kinshasa, 
le 17 mai 1997, par les troupes 
de l’AFDL, il s’autoproclame 
Président de la République. Le 
pays retrouve son nom d’origine 
(République Démocratique 
du Congo), le fleuve est à 
nouveau rebaptisé Congo ; le 
franc congolais se substitue 
au la monnaie Nouveau Zaïre 
; l’hymne national et la devise 
du pays sont aussi rebaptisés. 
En 1999, il abolit l’A.F.D.L., crée 
le C.P.P. (Comité du pouvoir 
populaire) et, fonde, en 2000, 
un nouveau parlement formé 
de 300 députés. Le 16 janvier 
2001, il est assassiné par son 
garde du corps dans son 
bureau de travail a Palais de 
Marbre. 

Dernier discours de Mzee 
Laurent Désiré Kabila... « 
Testament laissé au peuple 
Congolais ».

Mes chers compatriotes,

Ce premier jour de l’an 2001, 
m’offre l’occasion de vous 
adresser mes très vives et 
sincères félicitations à vous 
tous mes compatriotes, pour 
la résistance active que vous 
avez menée, tout au long de 
l’année écoulée contre les 
agresseurs de la République 
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Démocratique du Congo. Je 
relève donc votre glorieuse 
et opiniâtre résistance qui a 
permis à la nation de n’être 
occupée, ni totalement ni entiè-
rement, par les agresseurs 
et esclavagistes rwandais, 
ougandais et burundais.

Que chacun d’entre vous 
trouve ici l’expression de ma 
profonde gratitude, pour les 
sacrifices immenses consentis 
et sans lesquels, les fossoyeurs 
de notre pays auraient pu déjà 
ouvrir une brèche au sein 

de notre peuple, pour nous 
entraîner irréversiblement dans 
l’ornière d’humiliation, d’assu-
jettissement et d’exploitation 
systématique et malheureux.

Fort heureusement, vous avez 
défait et triomphé des inten-
tions de ceux qui, au loin, n’ont 
cessé de porter régulièrement 
secours à nos agresseurs.

La nation aurait pu faire mieux 
n’eût été, d’une part, en raison 
des visées de nos agresseurs, 
les agissements ignobles 
des nôtres qui ne pouvaient 
assouvir leurs appétits de 
pouvoir que par ce biais et, 

de l’autre, le comportement 
antipatriotique de ceux des 
Congolais qui avaient choisi 
de diaboliser le gouvernement 
de leur propre pays, auprès 
de la communauté internatio-
nale, escomptant obtenir ainsi 
un appui total, pour leur para-
chutage dans les structures du 
pouvoir d’Etat.

Je suis convaincu qu’à la fin 
de l’an 2000, au début du 
21ème siècle et au premier jour 
du troisième millénaire, nos 
efforts vont tendre à chasser 

du territoire national les enva-
hisseurs qui, du reste, ne nous 
veulent nullement du bien. Ces 
agresseurs ont assassiné plus 
de 2.300.000 Congolais et ont 
élu littéralement domicile dans 
nos mines d’or et de diamant, 
dans nos plantations de café et 
de cacao, dans nos parcs, dans 
nos forêts et nos bois.

Ainsi, ces rapaces confir-
ment, au fil des jours, ce que 
nous savions déjà et que nous 
n’avons jamais cessé de clamer 
haut et fort, toujours et partout. 
Ils mènent, à la fois une guerre 
de rapine, une guerre écono-
mique, une guerre de tentative 

de balkanisation de notre pays.

C’est pour chasser ce 
cauchemar de démembrement 
de notre nation, que je vous 
convie, filles et fils du grand 
Congo démocratique, à une 
résistance encore plus active 
et à une lutte, sans merci, 
contre nos ennemis, jusqu’au 
jour où nous recouvrerons 
totalement l’intégrité territo-
riale, l’indépendance nationale, 
et la souveraineté internatio-
nale de notre pays.

Pour atteindre ce noble et légi-
time objectif, la République 
Démocratique du Congo a 
besoin de sa cohésion interne, 
sans la moindre fissure. Ce 
dont les anti-régimes, devant 
le danger que court pourtant la 
mère patrie, ne veulent nulle-
ment comprendre.

Mes chers compatriotes,

Nous sommes, malgré tout, 
confiant de pouvoir surmonter 
nos difficultés économiques 
conjoncturelles, au cours de 
cette année 2001, avant d’en-
treprendre enfin une marche 
fulgurante, pour la recons-
truction de notre pays. Aussi 
malgré les vicissitudes graves 
que vit notre pays, nous restons 
plus que jamais confiants, en 
l’avenir de notre patrie.

La République Démocratique 
du Congo est un pays choisi 
par Dieu et le plan divin se 
réalisera totalement sur cette 
terre africaine du Congo démo-
cratique, quelle que soient 
les tentatives humaines inté-
rieures et extérieures.

A toutes et à tous, je souhaite 
mes vœux de bonheur, de 
prospérité et d’engagement 
patriotique, en vue de la libé-
ration totale de notre pays. « 
BONANA ».

HOMMAGE A NOS HEROS NATIONAUX
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N E C R O L O G I E

La directrice des 
programmes de la 
chaîne privée Antenne 
A, Jing Nawej, présen-

tatrice de l’émission mode et 
Mœurs, décédée le 2 janvier 

2023, à Kinshasa, suite à une 
maladie, sera inhumée ce 
samedi 14 janvier 2023, à la 
nécropole.

Voici le programme des 
obsèques de notre consœur :

Rappelons que ses amis, ses 
connaissances et sa famille 
se réunissaient à la résidence 
familiale, sur l’avenue Inzia, au 
numéro 61, dans la commune 

de Kasa-Vubu.

La rédaction de factuel.cd 
présente encore une fois de 
plus les condoléances à toute 

la corporation ainsi qu’à la 
famille biologique de notre 
consœur Jing Nawej.

Djo Akeks

DÉCÉDÉE LE 2 JANVIER DERNIER À 
KINSHASA, JING NAWEJ SERA INHUMÉE 

CE SAMEDI À LA NÉCROPOLE
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P R O L O N G A T I O N

Cette 7ème édition du 
championnat ira du 
13 janvier au 4 février 
2023 et réunira au 

total 18 sélections nationales 
qui tenteront de succéder au 
Maroc, le vainqueur de l’édition 
précédente. 

La RDC, vainqueure à deux 

reprises, soit lors de la toute 
première édition en 2009 et en 
2016, se trouve dans le groupe 
B avec l’Ouganda, la côte 
d’ivoire et le Sénégal. 

L’objectif numéro 1 de cette 
compétition étant de mettre 
en avant les différents cham-
pionnats nationaux des pays 

appartement à la confédéra-
tion africaine de football, le 
CHAN oblige, contrairement à 
la CAN, de ne sélectionner que 
les joueurs issus des cham-
pionnats nationaux. 

Les 18 équipes qualifiées pour 
la 7ème édition du CHAN sont, 
entre autres, l’Algérie, la Libye, 
le Mozambique, l’Éthiopie, la 
RDC, l’Ouganda, la côte d’ivoire, 
le Sénégal, le Maroc, le Soudan, 
le Madagascar, le Ghana, le 
Mali, l’Angola, la Mauritanie, le 
Cameroun, le Congo et le Niger. 

Notons qu’en 2020, lors de la 
dernière édition, le Maroc avait 
battu le Mali en finale. Seuls 
le Maroc et la RDC comptent 
chacun 2 CHAN.

E.K

LE CHAN 2023 DÉMARRE 
LE CHAMPIONNAT AFRICAIN DE 

FOOTBALL (CHAN) A, CE VENDREDI 
13 JANVIER, DÉMARRÉ EN ALGÉRIE. 

LOUBOUME KALIMAZI
RIVA DELO PIPO : UN AN DÉJÀ SANS NOUS

Nous avions 
démarré l’année 
dernière avec une 
très mauvaise 

nouvelle, la mort brutale de 
notre frère, ami et connais-
sance, l’acteur et publiciste 
Riva Delo Pipo. 

Ce jour-là, 4 janvier était jour 
férié où nous célébrions la 
mémoire de nos martyrs de 
l’indépendance et c’est jour 

que Riva s’est ajouté sur la 
longue liste des immortels.

En ce 4 janvier 2023, je 
demande à tous ceux qui 
l’ont connu et aimé puissent 
avoir une pensée pieuse en 
sa mémoire. 

La rédaction de E journal ne 
t’oubliera jamais. Toujours 
dans nos cœurs.

HC EIKB67
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